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CHRIST LE CONDUCTEUR

ANNONCE

PAR L'ANGE.

0.0

SERMON SUR LE VER

fet
25.

de Daniel.du ch.9.

Tu connoitras donc & entendras,

que depuis l'iſuë de la parole qu'on

s'en retourne & qu'on rebâtile fe

rufalem , juſqu'au Chrift le Condu

Eteur, il y afopt ſemaines & Soixan ,

te & deux ſemaines ; & feront ré

difiees les places la breche, ce

en temps angoifeux. Pronon

cé àRot

terdam ,

le Dim.

Es Freres , 2.Sept.

1696 .

C'eſt une choſe bien étonnante

qu'il ſe trouve en nos jours des
Les sou

heretiques qui oſent conteſter àciniens.

Me :
1

Sij



276 Chriſt le Conducteur

Marc. F

1. 2.

1

Dieu la connoiſſance de l'avenir.

Adverſ. Sa preſcience , dit Tertullien , a

autant de témoins , qu'il a ſuſcité

de Prophetes. C'eſt parce cara

etere qu'il ſe diſtingue des Idoles

& des faux Dieux des Nations.

Déclarez les choſes qui doivent ar

v.23 river cy-aprés, leur dit il luy-mé

me au 41.d'Elaye, & nous faurons

que vous étes Dieux. C'eſt par

ce caractère qu'ils'eſt fait connoî.

tre à ſon ancien Peuple ,auquel il

a revelé les plus memorables éve

nemens qui le concernoient,plu

fieurs fiecles avant qu'ils arrivaf

fent. L'accompliſſement des pro

pheties eſt un desplus forts argu

mens que nous ayons encore au

jourd'hui pour prouver la divinité

de les faintes Ecritures. Mais

pourquoy cesheretiques qui oſent

bien nier queDieu ait un Fils , un

Fils par nature, un propre Fils, &

qu'il l'ait donné pour Redemp

· teur à ſon Egliſe ; nenicroient-ils

pas aufli qu'il penetredans l'avc

nir qu'il ait reſolu de toute éter.

nité denous fauver par le moyen
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de ce Fils , & qu'il nous aitreyelé !

cette confolante verité dans ſes

Ecritures , pluſieurs ſiecles avant

que ce Fils parût dans le monde ?

Ces : deux choſes vont preſque

toujours d'un pas égal dans les

Saints Cahiers; & il n'y a point

de predi&tion un peu conliderable,

qui ne renferme leFilsi, &ne nous

parle du falut qu'il nous devoit

meriter en venantaumonde;Celle,

par exemple, de la femence de la Gen.3 .

femme , quidevoit briſer la tête du 15 .

Serpent ; celle duSçilo;, auquel Gen.4 %.

appartiendroit l'ademblée des 10.

Peuples; celle de la femencedA .

braham , en qui devoient être be. Gen.22.

nites toutesles Nationsde la terre ;
18 .

enfin , pourne vous pas rapporter

toutes les autres , celle de notre

texte concernant le rétabliſſement

de la Republique Judaïque, & fa

durée juſqu'au Chrift le Condo

creur , qui devoit venir au monde

au bout de ſoixante -neuf ſemaines

d'années , comme l'enſeigne l'An.

ge Gabriel dans les paroles que

nous venons de vous lire. Car ,

Sij



278 Chrift le Conducteur

mes Freres ,danscet oracle qui eſt

un des plus merveilleux du vieux

Teftament, le Meſſager Celeſte,

poſe deux choſes tres conſidera

bles ; Premierement, queles Juifs
auroient la liberté de ſortir de

Babylone, & de rédifier Jeruſa

lem : ce qui ſans doute leur de

voit cauſer une grande joye. Se

condement , afin qu'ils ne s'arrê

taflent pas à cette delivrance cor

porelle, l'Ange éleve aufli -tôt leur

eſprit à laſpirituelle que le Chriſt

leurdevoit procurer , &leurmar

que preciſement le temps auquel

če Chriſt devoit paroître ſur la

terre. Voilaunedes plus inlignes

promeſſes du vieux Teftament;

mais qui,comme vous le voyez ,

renfermele Fils ou le Chrift :

Chrift le Conducteureneft l'ame,

& c'eſt à luy qu'elle ſe rapporte

comme à fon vray but , deméme

que toutes les autres. Tu connoi.

tras donc & entendras , que depuis

l'iſſuë de la parole qu'on s'en retour.

ne qu’on rebâtiffe ferujalem ,

juſqu'an Chriſt le Conducteur; il y

A leptſemaines & foixante & deux

1
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ſemaines ; &ſeront rédifiées lespla .

ces a la breche , 8ce en temps ano

goiſſeux. Dans le verſet precedent

l'Ange pour conſoler Daniel

& en ſa perſonne tous les au

tres fideles deſon temps , qui fen

toient vivement les deſolations de

Jerufalem , luy annonce de la part

de Dieu la delivrance tant corpo .

relle , que ſpirituelle. Ilya, dit

il , ſepiante ſemaines determinées

furton Peuple & ſur ta fainte Ville

pour mettre a fin la déloyauté, o

conſumer le peché, faire propitia .

tion pour l'iniquité, & amener la :

inftice des fiecles , & pour clorre la

viſion la prophetie , & eindre le

Saint des Saints. Paroles quimar

quentévidemment l'avenement de

nôtre Redempteur, & le ſalutqu'il

devoit procurer au monde parl'o-.

blation de luy-méme. Enſuite

dequoy pour faire mieux com

prendre à Daniel le temps auquel

ces grandes choſes arriveroient;

quand on devoit commencer à

compter ces ſeptante ſemaines ,

& quand elles devoient finir, l'An

Sننز



180 Chrißi le Conducteur

ge ajoûte dansnôrretexte : Tucona

noitras donc & entendras , que de .

puis l'iffuë de laparole , qu'on s'en

retourne 83 qu’on rebâtiffe ferala

lem, iuſqalan Chriſt le Conducteur,

ity a ſepr ſemaines et ſoixante -deux

remaines. O'eſtce que nous allons

examines en premier lieu , ſavoir

le temps del'avenement du Meffie.

En fecondVieu , à cette promeſſe

fi conſiderable , l'Ange joint un

avertiſſement important , c'eſt que

les placesetla brecheferontrédifiées,

mais dans un temps angoiffeux . Ce

ſera le ſujetdenotre ſecondepartie,

moyennantle ſecours du S. Eſprit,

dont nous imploronsde tout nôtre

coeur les lumieres , à ce qu'il nous
conduire en toute verité , & que

dans la tractation de ces matieres

difficiles , nous n'avancions rien

qui ne réüffifie à la gloire , & à
nôtre falutécernel.

!
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1. Partie.

La prophetie que nous avons à

vous expliquer , eſt ſans doute une

des plus illuſtres du vieux Tefta

ment, &en méme temps des plus

épineuſes, li l'on veut éplucher

ſcrupuleuſement toutes les minu

ties de la Chronologie. Nous ne

nousy arrêterons pas maintenant ,

mais nous contentans de vous pro- ;

poſer ce qui ett eflentiel à l'intel

ligence de cet oracle , nous com

mencerons par ' ces deux remar

ques . La premiere eft , que par

les femainesdontil s'agit dans no

tre texte ,ilfautentendre des ſemai

nes d'années , &non dejours: de

maniere que les feptante ſemaines ,

font quatre cens quatre vingt-dix

& les foixante-neufſemaines ,

quatre cens quatre -vingt-trois ans.

Car c'eſt là le ftile de l'Ecriture .

Tu compteras, dit Dieu au 25.duº. 8.)

Levitique , ſept ſemaines d'années ,

ſavoir fept foisfept ans , et les iours

des ſept femaines te reviendront à

ans;
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quarante neuf ans, Divers Peu .

ples parmi les Payens , ont auſſi

fupputé leurs années de cettema

niere , comme le témoignent Var

ron , Ariftote, & pluſieurs autres.

Ceci ne ſouffre point de difficulté ,

& eft avoué de tous les Chrétiens,

& méme de la plûpart des Juifs.

Car ce que quelques uns d'en

tr'eux pretendent qu'il s'agit icy

de ſemaines de Jubilez , ou de fee

maines de centaines d'années , eſt

abſolument ſans fondement. Ils

ne fauroient produire aucun exem

ple dans l'Ecriture de cette ſuppu

tation. Il n'y a que l'interêt de

parti qui l'ait fait naître dans leur

cerveau . Et méme certe fuppu .

tation , ſi on la leur accordoit, con .

vaincroit nôtre prophetie de faux,

choſe à quoy l'on ne peut penſer

fans horreur, comme nous le ver .

rons dans la fuite.

Nôtre ſeconde remarque eſt que

par Chrift le Conducteur, on në

peut & on ne doit entendre icy que

nôtreSeigneurJeſus- Chriſt le vrai

Melfie. J'avouë que quelques Juifs

3
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modernes, pouréluder la force de

cet qoracle ,tâchent del'expliquer

les uns de Cyrus , les autres de

Zorobabel ; les uns de Nehemie ,

les autres d'Herodes Agrippa:mais

contre toute ſorte de raiſon. Car

pour nepas alleguer maintenant ,

que Cyrus,Zorobabel&Nehemie,

loin de paroître au monde à la fin

des ſeptante ſemaines , y ontparu ,

ou auparavant , ou du moins dés les

premieres années ; & qu'Herodes.

Agrippa qui eſt venu pluſieurs

années aprés , & qui étoit à demi,

Payen , ne meritoit pas d'être

déligné par l'Ange : les Juifseux

mêmes ne demeurent- ils pas d'ac .

cord que ſous le ſecond Temple ,

ils n'ont plus eu l'huile de l'on

ction , ni le S. Eſprit? Voila deux

choſes des cinq qu'ils reconnoit

ſent avoir manqué au ſecondTem .

ple , & en quoy ils confeflent que

ce ſecond a été inferieur au pre

mier; ſavoir le feu deſsendu du ciel,

PArche , Urim et le Tummin

l'Huile de ſon &tion , et le S. Eſprit.

Et GilesJuifsſous le ſecond Tem
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ple n'ont pointeu l'Huile de l'on.

&tion , ni le S. Eſprit, n'eſt -il pas

évident qu'ils n'ont point eu de

Chrilts ou d'Oints : & que par

confequent nul de ceux qui ont

vêcu parmi cux fous ce ſecond

Temple, ne peut étre ce Chriſt'le

Conducteur dont il s'agit dans

nórre texte ? A quoy nous ajoû

tons encorci, que le terme de l'o.

riginal que nous avonstraduit par

le Condu& eur , fignifie auffi leprin

cipal: comme si l'Ange avoit dit ,

il y a ſept ſemaines & ſoixante

deux femaines juſqu'au Chriſt le

principal ; juſqu'à ce Chrift par

excellence que tous les Prophetes

ont annoncé , & que toute l'Eglife

attend; juſqu'à ce Chrift dont tous

les autres Chrifts ou Oints n'ont

été que des Types ; & qui devoit

étre oint, non d'une huile viGble

& materielle , mais de l'huile ſpi.

rituelle & inviſible des graces du

S. Eſprit, qui ne luy fera point

donné par meſure. Toutes choſes

qui ne ſe peuvent entendre que du

veritableMelfie.
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Cela poſé, voyons en queltems

devoit paroître ce Meffie ou ce

Chrift le Conducteur. L'Ange

nous en marque l'époque par ces

termes : Iu connoitras donc et en.

tendras , que depuis l'iffue de la

parole , qu'on s'en retourne et qu'on

rebâtiſſe ferufalem , juſqu'au Chrift

de Conductear , ily a feptſemaines et

foixante -deux ſemaines. Depuis

Piffuë de la parole , dit-il, qu'on s'en

retourne et qu'on rebâriffe feruſa

lem . Voila l'époque. Et par cette

iſluë de la parole , il eſt manifeſte

qu'ilfaut entendre quelque Edit

folennel donné en faveur des Juifs,

par lequel les Rois de Perſe bri.

ſoient les fers de leur captivité , &

leur permettoient le retour dans

leur Patrie. Or il y a eu trois

Edits de cette nature .

mier eſt de Cyrus , rapporté au

premier chapitre d'Eſdras : Ainſi

a dit Cyrus Roy de Perſe : L'Eternel

le Dieu des Cieux m'a donné'tous les

Royaumes de la terre , et luy.meme

m'a enjoint de luy bâtir une Maiſon

à feruſalem quiejt en ludee: Oui

Le pre
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lj.

, que les

eſt- ce d'entre vousde toutfonPeuple

qui s'y veüille employer ? Son Dien

ſoit avec luy , et qu'il monte à Ieru

fulem qui eſt en indée. Le ſecond

Edit eſt celuy de Darius, rapporté

Efdas 4.au long au ſixiéme chapitre du

24 o même Efdras. Edit quiautoriſoit

& recommandoit tellement la ré

dification du Temple

Juifs l'acheverent en quatre ans.

Enfin le troiſiéme Edit eſt celuy

d'Artaxerxes, qui l'an ſeptiéme de

Efd.7. ſon regne , permit à Eſdras de

remonter à Jeruſalem , avec tous

ceux qui le voudroientaccompa

gner ; & qui treize ans aprés , fa

voir l'an vingtiéme , accorda à
Nebem

Nchcmie non ſeulement la liberté
2. 8 .

du retour ,mais auſſi l'ordre pour

rebâtir les maiſons & les murailles

deJeruſalem , qui étoientdemeurées

dans la deſolation juſqu'à ce tems

là . Or ces trois Edits ontproduit

parmi les Interpretes trois fenti.

mens : Les uns pretendans .qu'on

doit commencerles ſeptante ſemai

nes dont parle nôtre Prophete, l'an

premier de Cyrus ; les autres l'an
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ſecond de Darius ; les autres l'an

ſeptiéme ou vingtiéme d'Arraxer

Xes . De plus parce que l'hiſtoire

marque qu'il y a eu en Perſe deux

Rois du nom de Darius, fans y

comprendre le dernier , & deuxdu

nom d'Artaxerxes ; les uns efti.

ment que le Darius dont parle

Eſdras, eft Darius Hyftapis luc

cefleurde Cambiſes ou plûtôt du

MageSmerdis ; & les autres Da .

rius Nothus ,de la méme maniere

que les uns pretendent que l'Arta.

xerxes dont il eſt fait mentiondans

Eſdras& dans Nehemie , eft Arta

xerxesLonguemain ; & les autres

ArtaxerxesMnemon : ce qui fait

une difference de prés de cent

ans.

Mais ſans entrer maintenant

dans la difcuffion de cette chrono .

logie , ce quine ſerviroit pas beau

coup à votre édification , il ſuffira

que nous vous diſions que le fenti

ment qui nous paroît le plus ve

ritable & le plus conforme à l'E .

criture , est celuy qui commence

les feptante ſemainesl'an ſeptiéme
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d'Artaxerxes Longuemain, lequel

permit d'abordà Eſdras de retour

ner à Jerufalem , & enſuite à Ne

hemie de la rebâtir. Sentiment

que nous embraſſons pour deux

raiſons. La premiere eft , qu'il

n'y a que cet Artaxerxes qui ait

donné un Edit pour la rédification

de Jeruſalem . Car il eſt bien vray

que Cyrus permit de rebâtir le

Temple : Alors on en pofa les
fondemens. Et cet ouvrage ayant

été interrompu ſous fes Succeſ:

feurs , Darius le fit continuer& a.

chever.Mais jamaisnilun ,nil'au

tre de ces Princes n'a permis deré

difier Jerufalem . Iln'y aeu qu'Ar

taxerxesqui ait donné cet ordre , &

qui ayant d'abord accordé à Efdras

Ja liberté de retourner à cette Ste

Ville , ait enſuite ordonné àNehe

mie de la rebâtir , de relever fes

portes & de redrefier ſes murailles.

Et n'eſt -ce pas preciſement ce que

marque l'Ange par ces termes de

nôtre texte : Tu.connoitras,donc

etentendras ,que depuis l'iffuë de la

parole , qu'on s'en retourne et qu'on

rebätijſc

1
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rebâtiſſe Ieruſalem ? Qu'on s'en

retourne : Voila la permiffion ac

cordée à Efdras. Et qu'on reba

tille Jeruſalem : Voila l'ordre

donnéà Nehemie. Par conſequent

l'Edit ou le mandement d'Arta ..

Xerxes , eft proprement cette pa .

role que marque l’Ange.

L'autre raiſon pour laquelle

nous embrafons ce ſentiment

cest qu'en commençant les ſep

tante lemaines l'an ſeptiéme d'Ar

taxerxës,il ſe trouve que la ſoixan .

te-neuviéme ſemaine finit juſte

ment l'an quinziéme de Tybere, .

qui eſt le premierde la predication

de nôtre Sauveur,comme nous l'a

prenons de S. Luc; de maniere que

la prediction de notre texte eft ac

complie avec une entiere exactitu .

de.Tu.connoîtras donc & entendras,

que depuis l'iſſuë de la parole qu'on

s'en retourne & qu'on rebâriſſe fe

rufalem , juſqu'au Chrift le Condu

teur , il y a fepe ſemaines & ſoixan

te 8 deux ſemaines, ou ſoixante .

neuf ſemaines ; c'eſt à dire quatre

cens quatre- vingt-trois ans. A prés

T



290 Chriſtle Conducteur

leſquels preciſement commença à

paroître dans le monde , Chriſt le .

Conducteur par la predication de

l'Evangile,criant & diſant: Amen

dez- vous, car le Royanme des Cieux

eſt approché. Fonction qu'il con

tinua pendant trois ans & demi ; au

bout deſquels il ſe preſentaluy

méme en facrifice à Dieu fon Pere,

ſur l'arbre de la Croix ; & par là il

fit celler le Sacrifice & l'oblation ,

comme l'Ange le marque expref
fement au dernier verfet de nô.

tre chapitre. Il confirmera , dit -il,

l'alliance à pluſieurs parune ſemai

ne , & au milieu de cette ſemaine il

fera ceßer le Sacrifice Poblation,

Voila à quoy devoit étre employée

la derniere des ſeptante ſemaines ,

qui comprend ſept ans . Chrift le

Conducteur, la Juſtice des ſiecles

& le Saint des Saints , devoit con

firmer l'alliance à pluſieurs par la

predication de l'Evangile , & les

introduire par ce moyen dans la

nouvelle alliance . C'eſt ce qu'il

a fait immediatement par luy:

méme, pendant la premiere moitić
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de cette ſemaine; c'eſt à dire ,pen .

dant les trois an's & demi qu'à duré

ſon Miniſtere. Enſuite il l'a fait

mediatementpar ſes Apôtres, pen ,

dant la derniere moitié de cette

ſemaine. Carayant répandu ſur

eux l'Eſprit Conſolateur aprés ſon

Aſcenfion ', combien de milliers

de Juifs ces Saints hommes ne

convertirent-ils pas , fur tout les

trois premieres années; aprésquoy

ils commencerent à fe tourner vers

, les Gentils ? Au milieu de cette

ſemaine il fit ceſſer par fa mort le

Sacrifice & l'oblation ſavoir quant

à leur effet. Car bien que depuis

la mort de nôtre Sauveur l'on ait

encore immolé des victimes& pre

ſenté des Sacrifices dans le Taber

nacle , il eſt certain neanmoins

qu'ils n'ont plus eu aucune vertu .

Le Sang de Jeſus d'un prix infini,

a aneanti tous les autres. Loe Pere

Celeſte les a tous rejettez depuis ce

temps- là : & rejettant auffi en mé.

me temps cette Nation ingrate &

criminelle qui avoit crucifié fon
propre Fils , il a amené ſur elle

Tij
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toutes ces deſolations qui ſont exa

primées dans notre chapitre , &

qui n'ont fini que par fa deftru

&tion totale.

Voila, mes freres, comme l'Ane

ge a raiſon dedire, que depuis l'if

ſuë de la parole , qu'on s'en retour

ne & qu'on rebâtifle Jeruſalem ,

juſqu'au Chriſt le Conducteur, il

y auroit ſept ſemaines & foixante

deux ſemaines , c'eſt à dire quatre

censquatre-vingt trois ans. Pro

phetie admirable & confolante tout

ce qui ſe peut ! Par laquelle Dieu

a marqué de la façon du monde

la plus éclatante ; premierement

fa bonté:& ſecondement ſa ſageſſe.

Je dis premierement ſa bonté.

Car les fideles de ce temps-là ,

Daniel en particulier , loû pirans

aprés la fin de lacaptivité de Ba

bylone, & delirans ardemment la

rédification de Jeruſalem , voici

que
Dieu non ſeulement leur pro.

met ces deux grands biens ; mais

les aſſure de plus, de la delivrance

fpirituelle de toute l'Egliſe par le

Mellie. Daniel ayant vû dans les

&

1
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Livres Sacrez, que les deſolations

deJeruſalem ne devaientdurer que

feptante ans , dreſſe fa face vers le

Seigneur fon Dieu , avec jûne , fac

& cendre , 'cherchant le moyen de

faire requête& ſupplication, com

me il eſt dit au commencement de

notre chapitre. Il s'humilie pro.
fondement devant fon Dieu . Il

luy confefile ſes pechez & ceux de

ſes Peres , de méme que ceux de

tout le Peuple. Ille conjure de

leur pardonner ces pechez , de déa

tourner ſon indignation de def'us

ſa Ville de Jeruſalem , & de faire

luire fa face ſur ſon Sanctuaire de

folé. Et Dieu touché de cette

priere , luy envoye fon Angel'af

ſurer qu'il luy accorde , & aux au

tres fideles , bien plus qu'ils ne luy

demandent. Il luy déclare que

non ſeulement il va finir les dero

lations de Jeruſalem , & la rétablir

dans un état florifant ; mais que

cet état floriſſant durera pluſieurs

centaines d'années : qu'au lieu que

ſes deſolations n'ont été que de

fepta nte ans, ſon état florifiant ſera

тiij
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de fept fois leptante ans , ou de fep

tante ſemainesd'années. Etce qui

eſt encore bien plus conſiderablc ,

qu'à la fin de ces feptante ſemaines

d'années , Chriſt le Conducteur ,

leMeflie promis, viendra faire la

propitiation des pechez du monde

par le Sacrifice de luy-méme , &

procurer à tous les fideles une re

demption éternelle. Depuis long

tems les fideles attendoient ce L.i.

berateur. Les Prophetes & les

Patriarches avoient tourné les

yeux vers luy. Et nul , d'entre

les Saints , tant ſous la nature que

ſous la Loy , n'avoit douté qu'il
ne dût venir. Mais ils en igno

roient le tems. Et voilaque Dieu
le leur revele par le miniſtere de

l'Ange. Jufques- là il s'étoit con

tenté de leur promettre en general

ce Liberateur. Il avoit dit à nôtre

premier pere, que la femence de
la femme briferoit la tête du Ser

pent ; à Abraham , qu'en ſa fe .

mence ſeroient benites toutes les

Nations de la terre ; à David ; que

de ſes reins il ſuſciteroit le Meſſie.
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Mais tout cela ne déterminoit

point le temps. C'eſt à Daniel

que ce privilege eſt reſervé. C'eſt

à luy , & par ſon moyen aux autres

fideles d'alors , que Dieu revele ce .

grand Myſtere ; & qu'il déclare

nettement, qu'il n'y a plus que

ſeptante ſemaines d'années déter- ·

minées ſur la Ville & ſur lePeuple;

qu'à la fin de cesſeptante ſemaines

d'années , Chriſt le Conducteur

apparoîtra; .qu'alors il ſera retran

ché, mais non pas pour luy ; & que

par fon Sacrifice il reconciliera

Dieu avec les hommes . Grande

conſolation pour ces pauvres cap

tifs qui languiſoient encore dans

les fers de Babylone ! Ils voyent

que tout n'eſt pas perdu pourcux ;

que Dieu leur preparedes reſſour.

ces admirables ; qu'il va rétablir

leur Jeruſalem , leur fainte Sion ;
& que peu de temps aprés il leur

envoyera le Meffie. . Quel ſujet

de bien eſperer pour eux ? Quelle

heureuſe lumiere aprés d'épaiſſes

tenebres ! Quelle matiere de joye

dans cette deſolation generale! Car,

?

I
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mes Freres, Jeſus-Chrift promis

a fait de tout temps la conſolation

des fideles. Il l'a fait ſous la na

ture & ſous la Loy . Delà vient

que les anciens Juifs donnoient au

Meſſie , le titre deconſolation : Si .

meon attendoit la confolation d'I.

fraël , eſt -il dit au z . de S. Luc.

Et quelle étoit cette confolation

d'Iſraël ? C'étoit le Mellie , dans

le ſentiment des Juifs , comme il

paroît par leur Talmud, où ilsen .

ſeignent que jurer par la Conſola

tion , eſt faire un des plus grands

fermens , parce que c'eſt jurer par

le Meffie. Jeſus le Mellie promis

a fait de tout temps la conſolation

des fideles : Et pourquoy donc ne

feroit -il pas aujourd’huy la nôtre ?

Pourquoy ne nous conſolerions

nous pas dans l'eſperance de ſon

avenement glorieux ; de cet ave

nement auquel il rendra à un cha

cun ſelon les æuvres , il glorifiera

fes enfans , il exterminera ſesenne

mis , il eſſuyera toutes larmes de nos

yeux ,& nous élevera à la joüifan

ce de la beatitude éternelle ?



annoncé parl'Ange. 297
Mais en ſecond lieu , par cette

prophetie de nôtre texte , Dieu a

marqué une ſagelle incomparable:
entant que non ſeulement il a fait ,

voir qu'il penetroit dans l'avenir,

& que les évenemcns futurs luy

étoient aulli preſens que s'ils eul.

ſent déja été arrivez ; mais quede

plus , il a fourni à ſon Egliſe un

caractere certain pour reconnoî

tre le temps de l'avenement du

Meflie , & l'a miſe par
là en état

de confondre ceux qui ſeroient

aflez endurcis & allez aveuglespour

rejetter ce Liberateur. Carafin

que les fideles ne fuflent pas com

me des enfans flottans ça & là ,

& ne priſlent pas un faux Chrift

pour le veritable , il a exprimédi

îtinctement le temps auquel le ve

ritable devoit paroître, ſavoir au

bout de quatre cens quatre vingt,

dix ans ; par où il nous a donné

moyen de fermer la bouche aux

Juifs incredules & rebelles. En

effet bien que les InterpretesChrê.

tiens ſe partagent un peu ſur le

temps auquel on doit commencer

}
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les ſeptanteſemaines ; les uns vou

lant qu'on les attache à l'an pre

mier de Cyrus, les autres au ſecond

.de Darius, les autres au ſeptiéme

d'Artaxerxes ; ce qui peut d'abord

faire quelque peine aux ſimples:

Il eſt neanmoins indubitable que

cette diverſité , qui dans le fond

n'eft pas eſſentielle , n'empêche

pas que nous ne prouvions d'icy

invinciblement contre les Juifs ,

que le Meffie eſt venu il y a longº

temps , & que c'eſt contre toute

forte de raiſon qu'ils l'attendent

encore Car nôtre Prophete ou

plûrôt l'Ange dit icy trois choſes.

Premierement qu'il n'y avoitplus

que feptante ſemaines déterminées

fur la Ville & ſur le Peuple ; c'eſt

à dire , que Jeruſalem & la Repu

blique des Juifs ne devoient plus

fubfifter que quatre cens quatre:

vingt dixans. Secondement qu'à

la fin de ces feptante ſemaines , le

Chrift paroîtroit ; qu'enfuite il

feroit retranché, mais non pas pour

Juy ; & que ce grand évenement

arriveroit pendant que le Temple
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1

ſubliſteroit encore, & qu'on offri.

roit encore des Sacrifices; puiſque

ce n'eſt qu'aprés que le Chriſt au

roit été retranché , qu'il devoit

faire cefler le Sacrifice & l'obla .

tion . En troiſiéme lieu , qu'aprés

ce retranchement du Chrift , le

Temple , la Ville , & toute la Re.

publique des Juifs ſeroient exter.

minez parles Romains, Car n'eſt

ce pas ce que marquent évidem

ment ces paroles de l'Ange, dans

le verſet qui ſuit nôtre texte : Le

Chriſt ſera retranché , mais non pas

pour foy. Puis le Peuple du Con.

ducteur qui viendra , détruira la

Ville & le SanEnaire , 8 : la fin en

ſera avec débordement , & les de .

folations ſont déterminées juſques

au bout de la guerre : Or eft .

il que les ſeptante ſemaines ou les

quatre cens quatre vingt dix ans

déterminez pour la durée de

Jeruſalem & du Temple , font é .

coulez il y a long- temps ; que de

mémedes Sacrifices & les oblations

ont ceſſé il y a plusde ſeize Siecles;

qu'enfin la Ville , le Sanctuaire &

toute la Republique Judaïque ont
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eté renverſez de fond en comble

dans le méme temps. Par conſe

quent il faut neceſſairement que

le Chrift qui devoit preceder & ce

renverſement & cette ceflation

doblations & de facrifices , ſoit

venu il
y a long -temps; & c'eſt

contre l'oracle formel de l’Ange

dans notre chapitre , que les Juifs

aveuglez l'attendent encore.

Car de dire avec ces infideles ,

que par les ſemaines dont parle

l'Ange, il fautentendre des femai.

nes de lubilez , ou des ſemaines de

centaines d'années ; ce qui feroit

un terme beaucoup plus long que

celuy que nous avonsmarqué, &

qui ne feroit pas encore échu , eſt

dire une choſe , qui d'un côté n'a

aucun fondement dans l'Ecriture,

& qui de l'autre accuſe nôtre ora

cle de menſonge. En effet jamais

l'Ecriture ne nous parle de femai

nes de Iubilez , qui faiſoient cha

cun cinquante ans, ni de femaines
de centaines d'années. Les luifs

ne peuvent produire aucun exem

ple de ces fortes de ſupputations :et
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pourquoi doncvoudroient-ilsque

nous expliquafſions en ce ſens les

ſemaines denôtre texte ? D'ailleurs

ces ſeptante femaines devoient s'é .

couler avant la deſtruction de le

ruſalem & du Temple , comme il

paroît par tout le diſcours de l'An

ge. Cependant ſi ces ſemaines ê.

toientdes ſemaines de Iubiler , ou

de centaines d'années , elles com :

poſeroient un eſpace de temps qui
loin d'étre écoulé avant la de .

ſtruction du Temple & de Jeru

falem , arrivée il y a plus de ſeize

ſiecles , ne le ſeroit pas encore en

nos jours . Par conſequentl'Ange

prediſant de la part de Dieu que

Jeruſalem & le Temple ne feroient

détruits qu'aprés ces feptante ſea

maines , auroit avancé un menſon

ge : ce qu'on ne peut dire fans blaf

phême. Veritéque les plus éclai

rez d'entre les Juifs ſentans fort

bien , ils tâchent de l'éluder

un autre ſubterfuge ; en diſait ,

qu'il ett vray que les ſeptante ſe

maines de notre chapitre ſont é.

coulées il y a long-temps, & que le

F4

par
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Chriſt n'eſt point venu dans le

periode inarqué ; mais que ç'a été

à caule de leurs pechez ; que leurs

pechez font la vraye ſource de ce

delai : & que quand ils les auront

effacez par la repentance , Dieu ne

manquera pas à venir executer ſes

promeſles. Subterfuge qui n'eſt

pas moins inſolltenable que le

precedent. Car quels ſont ces

pechez qui ont empêché ce Dieu

Tout-puiſſant d'executer ſes pro

melles,& d'envoyerle Mellie felon

fa parole ? Certainement ce n'eſt

pas
l'idolatrie : les Iuifs n'en ont

point été coupables depuis le re

tour de la captivité de Babylone.

Ils l'ont euë en ſouveraine hor .

reur, & ont témoigné un grand ze .

le pour la pureté deleur Religion

à cer égard , auſſi bien que pour ſa

propagation. Ils couroient la mer

& la terre pour faire des profelytes.

Et ſi vousen exceptez le crucifie

ment de notre Sauveur , & la re

jection de l'Evangile , on ne peut

pas dire que les crimesdont ils ont

été coupables , ayent ſurpaſé ceux

2
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1

32 .

de leurs predecefleurs.De plus,

eſt- ce que les promelles de Dieu

qui font abſoluës, comme celle de

nôtre texte , dépendent des diſpo

ſitions des hommes? Ne les accom

plit- il pas toujours exactement,
ſinon à cauſe des vertus de ceux à

qui elles ſont addreſſées, au moins

à cauſede ſa propre fidelité ? Je ne

le fais point à cauſe de vous , diſoit

il aux captifs de Babylone , en Ezech.

parlant de la liberté qu'il leur al: 36. 22.

loit procurer ; fe ne le fais point à

cauſe de vous : Soyez honteux 88

confus de votre train , ö Maiſon

d'Iſraël : mais je le fais à cauſe du

nom de ma ſainteté. C'eſtainli

fans doute qu'il en auroit encore

uſé à l'égard de leurs deſcendans,

lorſque les ſeptante ſemaines fu

rentaccomplies, quand ils auroient

été les plus grands pecheurs du

monde. Il auroit executé fes
pro

meſles , & accompli ſes propheties,

à cauſe de luy.meme & pour l'a.

mour de ſon grand Nom. Par

conſequent ce ſubterfuge eſt abſo.

Jument infoû tenable. En un mot,

>
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il eft fi certain que les ſemaines

dont parle l'Ange dans notre cha

pitre, doivent étre expliquées

comme nous le faiſons , que les

Juifs qui vivoient du temps de

nôtre Sauveur, & ceux qui vin .

rent immediatement aprés, ne les

comptoient point autrement. Car

alors ils étoient tous perſaadez

qu'ils ſe trouvoient dans le temps

que le Meſſie devoit venir au

monde : & ce fut principalement

cette conſideration qui les engagea

dans la guerre contre les Romains,

qui leur fut fatale. Leurpropre

Hiſtorien le déclare expreſſement.
Joſeph.
deBello Il avouë que le ſentiment general

1.6.c.31 des luifs d'alors , étoit que leurs

Oracles promettoient l'Empire à

quelqu'un de leur Nation , & que

le temps étoit venu auquel ces

Oracles devoient s'accomplir. A

la verité il ajoûte que ces Oracles

étoient ambigus , & par un aveu .

glement étrange il les applique à

l'Empereur Veſpaſien , de méme
Sueton .

in Vejp.que les hiſtoriens Payens. Mais

quoy qu'il en ſoit , il déclare que

le
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le ſentiment de la Nation étoit, Tacit.

qu'ils ſe trouvoient alors dans le annal.5 .

temps de l'accompliſſement de ces

Oracles ; dans le temps où le Li

berateur devoit venir de Sion , &

le Dominateur deyoit ſortir de

Bethlehem . Or comment les Juifs

d'alors pouvoient-ils ſavoir qu'ils

étoient dans le temps que le Libe

rateur , c'eſt à dire le Meſſie ,devoit

ſortir de Sion pour paroître au

monde , fi ce n'eſt parce qu'ils

comptoient les ſemaines de Daniel

comme nous ? S'ils les avoient

ſupputées comme leurs deſcendans

d'aujourd'huy , n'auroient-ils pas
été dans des ſentimens tout oppo.

fez ? Les ſemaines de Daniel ſont

le ſeul endroit de l'Ecriture d'où

ils puflent recueillir diſtinctement

le temps de l'avenement du Mellie.

Puis donc qu'ils les ont comprées

& expliquées comme nous, dans

le temps qu'ils n'étoient point en

core aveuglez par leurs prejugez
comme le font leurs deſcendans

d'aujourd'huy , ne faut-il pas con .

feffer que leur fupputation , aufli

V

}
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bien que la nôtre , eſt la ſeule nao

turelle & veritable ?

II. Partie.

Mais , mes Freres,l'ordre de la

Providence Divine ne fouffre pas

que lajoyequi nous eft cauſée par

les avantages temporels , ſoit pure

& exemte de tout mal . Si elle

l'étoit nous nous attacherions

trop à la terre . Pour nous en

déraciner & nous faire ſoûpirer

aprés les vrais biens ,Dieu trouve

ordinairement à propos d'y mêler

quelque amertume. " Etc'eft fans

doute pour cette raiſon , qu'aprés
avoir fait annoncer

par

à Daniel , & aux autres fideles de

ce temps-là, le rétabliſſementpro.

chain de Jeruſalem , il tempere la

joye qu'unévenement fi confolant
leur devoit donner , par cet aver

tiflement qu'il y ajoûte, que ce

rétabliffement ſeroit accompagné

de grandes difficultez. Et ſeront

rédifices , dit- il dans la feconde

partie de notre texte , les places es

ron Ange
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la breche , & .ceen temps angoiffeux.

Tu connoîtras donc & entendras ,

dit l'Ange à Daniel, que depuis

Piffuë de la parole qu'on s'en retour .

ne qu'on robåriffe ferujalem ,

juſqu'au Chriftle Conducteur ; ily

a fept ſemaines es ſoixante & deux

ſemaines. A quoy il ajoûte cet
avertiſſement : Et fcrent rédifices

les places la breche, 8 ce an

temps angoiſeux. C'eſt ce que

nousavonsmaintenant àexaminer,

& lurquoy nous aurons moins de

choſes à dire que ſurnotre premie

re partie . Les Rois dePerſe de

voientdonner desEdits tres - favo .

rables aux Juifs. Ils devoient faire

entendre cette parole conſolante

qu'on s'en retourne & qu'on reba .

tijſe lerufalem . Etſans doute que

cette parole devoit combler les

luifs d'allegrefle. Cependant a

vant que d'en voir l'execution , il

leur reſtoit encore de grandes dif

ficultez à ſurmonter . C'eſt donc

pour les en avertir, & les empê.
cher de ſe flater ſur ce ſujet d'eſpe

rances vaincs , que Dieu leur dit

V ij
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icy par le miniſtere del’Ange,qu'à

la verité les places & la breche
feront rédifiées, mais en un temps

angoiſſeux.

Ieruſalem avoit été ruinée abſo .

lument par Nebucadnetſar ; ſes

maiſons avoient été ſacagées , ſon

Temple brûlé , ſes murailles ren .

verſées par terre. Cyrus qui fonda

l'Empire des Perſes , permit la

rédification du Temple ; & cet

ouvrageayantété interrompu ſous

Cambyfes, Darius le fit continuer

& achever , environ vingt ans a

prés. Mais pendant tout ce tems.

là , il n'y avoit que peu ou pointde

maiſons à Ierufalem ; & elle de

, meura dans ce triſte état juſqu'à

Nehemie , qui obtint du RoyAr

taxerxes la permiſſion de rebâtir

cette Ville celebre , & de relever

fes murailles. Or c'eſt cette ré .

dification que marquel'Ange dans

nôtre texte, lorſqu'il dit , & feront

rédifiées les places & la breche. Car

par les places il Gignifie les ruës, les

lieux où étoient les maiſons ; &

par la breche ,il déſigne les murail,
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les que l'armée de Nebucadnetſar

avoit renverſées , pour y entrer par

la breche , ſuivant la coûtume des

victorieux .

L'Ange aſſure donc que ces

places & cette breche feront rédi.

fiées, comme en effet elles le furent

par Nehemie, ainſi qu'on le peut

voir plus au long dans ſon hiſtoire.

Maisen méme temps il ajoûte, que

cette rédification ſe fera en temps

angoiffeux ou calamiteux ; parce

qu'en effet cette rédification fut

accompagnée de difficultez fans

nombre. Les Nations voilines

s'y oppoſerent de toute leur puiſ.

fance : Et d'abord qu'elles appri

rent que Nehemie avoit commen .

cé cet ouvrage ,elles reſolurent de

l'empêcher par les faux bruits , les

menaces& la force ouverte . Il

n'y eut point de calomnies , ni de

bruits deſavantageux qu'elles ne

fiffent courir contre les travail.

leurs. Elles s'aſſemblerent & le

verent des troupes pour les venir

accabler inopinement. De là vient

que ces travailleurs étoient obli

V iij
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En geo

gez de tenir l'épée d'une main , &

la truelle de l'autre . Une partie

du Peuple demeuroit ſous les ar

mes& faiſoit le guet , pendant que

l'autre avançoit l'ouvrage. Plu.

fieurs mêmes d'entr'euxtrahiffans

leurs freres , entretenoient com

merce avec leurs ennemis. Ce n'é.

toit tous les jours qu'allarmes

qu'inquietudes , que défiances.

Voila ce temps angoiffeux dontil

s'agit dans notre texte.

neral depuis que Cyrus eut permis

de rebâtir le Temple , les ennemis

des luifsmirent tout enuſage pour

aneantir ce deſſein . Ils gagnerent

pour cet effet quelques-uns des

Eſdr. 4. Conſeillers de Cyrus même , de

ſon fils. Cambyſes , & du Mage

Smerdis Succefleur de ce dernier ,

appellez dans l'Ecriture Afuerus

&Artaxerxes ; & par le moyen de

ces Conſeillers ils
gagnez , repre.

ſenterent à ces Princes que les

Iuifs étoient des feditieux ; que

Ierufalem avoit toujours éte en

nemie des Rois ; qu'on y avoit

fait de tout temps desmachinations
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& des complots contre l'autorité
Souveraine. Calompies par ler

quelles ils arrêterent l'ouvrage du

Temple. Enſuite Darius plus Eſdras

équitable , le fit continuer & ache: 6 .

ver. Mais il laifla pourtant Ieru

falem deferte , & dans un état tout

à fait déplorable. Poor en étre

convaincu , il n'y a qu'à écouter

le rapport qu'en fait å Nehemie ,

Hanani ſon frere nouvellement

revenu de la Paleſtine : Les rejtes

de la captivité, luy dit-il , font là Nehem .

en grande miſere opprobre ; 89 1. 3 .

les murailles de Jeruſalem demeu .

rent defpecées , et ſes portes brûlées

par feu. Voila l'état où ſe trou

voit Ieruſalem l'an 20. d'Artaxer

xes ; c'eſt à dire , environ quatre

vingt dix ans depuis le premier

Edit de Cyrus. Et comme Ne

hemie employa quelques annéesà
relever les murailles & à rebâtir

les maiſons, l'on peut dire qu'il

s'écoula environ cent ans , avant

que les luifs fuffent à couvert des

inſultes de leursennemis ,& qu'ils

paſlerent tout ce long eſpace dans

V iiij
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l'angoiſle & dansla miſere.

Orpourquoycela , je vous prie,

freres bien aimez ? Pourquoy Dieu

qui vouloit rétablir ſon Peuple

dans un état florifiant , ne l’y réta.

blit-il pas tout d'un coup ? Pour.

quoy luy qui tient en la main les

cæurs des Rois, & les fléchit com

me bon luy ſemble , ne porte -t'il

pas tout d'un coup , les Monar

ques de Perſe à accorder aux Juifs,

les immunitez & les privileges

qu'ils leur octroyerent enfin au

bout de cent ans ? Pourquoy laiſ.

ſer languir ſi long.tems ſes enfansi,

dans l'angoiſſe &dans la miſere ?

Certes , Chrétiens, ſansentrepren

dre de fonder les conſeils de Dieu ,.

nous pouvons bien dire qu'il en a

uſé de la ſorte , pour empêcher les

Juifs de borner leurs deſirs & leurs

eſperances à une felicité tempo.

relle , & nous donner à tous un

modele de patience & de perſeve

rance dansdes occaſions ſembla

bles. Car enfin , ſi aprés le pre

mier Edit de Cyrus , Jeruſalem

s'étoit auffi -tôt relevée de ſes rui
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nes , li le Temple avoitété incel.

famment rebâti , & que les Juifs

joüillans d'une paix profonde
n'euffent rien eu à craindre de la

part de leurs ennemis , n'y a-t'il

pas beaucoupd'apparence qu'ils ſe

fuflent contentez de cette profpe

rite , & l'euſſent regardée comme

un accompliflement exact de tou.

tes ces magnifiques promeſles que

Dieu leuravoit addreſſées ? Mais

trouvans tant d'obſtacles à l'exe

cution de ces promeſſes , & voyans

leur proſperité traverſée par tant

d'adverſitez, n'étoient- ils pas puiſ

famment portez par là , à penſer

que cette proſperité temporelle

n'étoit qu'une écorce; que les pro

melles du Dieu Tout-puiſiant,

avoient quelque choſe de plus

grand en vûë ,& que puiſqu'ils ne

goûtoient que tres-imparfaitement
les biens tranſitoires , ils devoient

aſpirer à d'autres plus ſolides , fa

voir aux éternels ; ils devoient éle

ver leursdeſirs juſqu'à la delivran .

ce ſpirituelle ,& à l'éternelle feli.
citédont Dieu les vouloit mettre

i
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en poffeffion dans ſon Paradis ?

C'eſt pour la méme fin qu'aprés

avoir retiré les Ifraëlités de l’Egy .

pre par main forte & brås étendu, il

ne les introduit pas tout d'un coup

dans la Canaan , mais il les fait errer

quarante ans dans les deferts. I

leur avoit promis la Canaan. C'é .

toit le repos ſouhaitable qu'il pre

fentoit à leurs eſperances. Et pour

quoy doncne le leur donne-t'il pas

toutd'un coup ? C'eſt , Chrétiens,

que s'il le leur eût donné tout d'un

coup , peut-étre ils ſe feroient ima

ginez qu'il n'y en avoit point

d'autre : I!s auroient crû qu'il n'y

avoit plus rien àattendre pour eux

aprés cette vie.Au lieu quevoyans

qu'il leur refuſoit ce repospendant

qirarante ans , & qu'il en excluoit

tant de fideles ſortis de l'Egypte ,

& même Moyſe fon ſerviteur &

fon ami ; il n'étoit pas pofſible

qu'ils n'en conclufient, pour peu

qu'ils fiffent uſage de leur raiſon

que donc cette Canaan n'étoit ni

le feul , nileveritable repos ; que

donc elle n'étoit que la figure d'un
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autre plus excellenti que donc on

en pouvoit être exclus fans être

malheureux ni ennemi de Dieu ,

&
que par conſequent c'étoit à cet

autre, je veux dire , au repos éter. :

nel ,, qu'il leur falloit aſpirer, com

meau ſeulneceffaire.

Voyez avec combien de peine

l'Evangile s'eſt établi dans le mon

de . Ila été trois censans à triom

pher du Paganiſme. Et pendant

ce long eſpace il a eu à combattre

tout ce quela perſecution a de plus

furieux . Dans le ſiecle dernier ,

quels obſtacles nos Peres ne ren.

contrerent- ils pas quand ils voulu

rent reformer l'Egliſe ? Ils eurent

pendant quarante ans , icy & en

France , à lutter contre tout ce

qu'un zele aveugle peut enfanter

de plus affreux ; à endurer les feux,

lesrouës, les gibets. Etla guerre

s'étant enſuite allumée , ils furent

encore expoſez à mille bouraſqucs,

& ne commencerent à goûter quel

que repos qu'aprés quatre-vingt

ou cent ans . Et qu'eſt-ce que

nous conclurons de tout cela ?
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C'eft , Chrétiens, que la Cité de

Dieu ne ſe bâtit ordinairement

qu'en temps angoiſſeux ; & que

ceux qui s'employent à cet édifice,

у
ſontordinairement traverſez par

des obſtacles & des difficultez ſans

nombre. C'eſt encore que ce que

Dieu promet principalement à ſon

Eglife , n'eſtpas des delivrances &

des proſperitez temporelles , mais

fagrace & fa paix , les conſolations

de ſon Eſpriten cette vie , & ſon

Paradis en l'autre. C'eſt en par•

ticulier que dans la circonſtance du

temps où nous ſommes , nous ne

devons ni trop nous flater , ni nous

abbatre & perdre courage. Et

voila par où nous allons finir.

Preinierement, dans la circon .

ſtance du temps où nous ſommes ,

nousne devons pas trop nous fla

ter , ni nous nourrir d'eſperances

trop avantageuſes , commeG nous

éțions ſur le pointde voir inconti .

nent la verité triompher des er

reurs , & nos Egliſes rétablies dans

le Royaume voign. Car que fa .

vons-nous fi Dieu voudra nous ac .
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corder cette grace ?Etpoſé même

que tel fûtſon bon plaiſir , comme

nous l'en prions de tout nôtre

ceur , que favons-nous s'il ne

trouvera point à propos de rétablir

ces Egliſes en temps angoiffeux ?

Quoy , fomines-nous meilleurs

qu'Aggée ,que Nehemie , qu'Ef

dras, que Zorobabel , & que tant

d'autres fideles , qui bien que ſous

une diſpenſation où les promefles

temporelles fembloient tenir le

deflus, ne laiſſerent pasde rédifier

leur Ierufalem terreſtre au milieu

d'un monde de difficultez ? Et

pourquoy donc ne nous reſou .

drons- nous pas aux mêmes fati.

gues pournôtre Ierufalem fpiri..

tuelle ? N'alleguons point certai.

nes apparences & diſpoſitions d'af

faires qui ſemblent être d'un bon

augure. Carà ces apparences fla

teuſes , combien en pourrions

nous oppoſer de contraires & de

ſiniſtres ? De plus eſt - ce ſur des

apparences que les fideles fondent

leurs eſperances ? N'eſt.ce pas

uniquement ſur les promeſſes im
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muables de Dieu , revelées dansfa

parole ? D'ailleurs c'eſt tres bien

fait, jelavouë , que deſouhaiterle

rétabliſſement de nosEgliſes dans

le Royaume' voiſin , & de le de

mander à Dicu par des veux ar

dens. Il faudroit que nousfuſſions

bien durs , fi nousne nous ſouve.

nions plus de nos tres -chers freres

battus encore de l'orage , & fi

nous ne nous intereſſions plusdans
les malheurs de notre patrie , toute

ingrate & dénaturée qu'elle eſt.

Pf. 137. Si je t'oublie., Jeruſalem , que ma

droite s'oublie elle -méme : que ma

Langue foit attachée àmon palais ,fi

je n'ay ſouvenancede toy , ſi je ne

mets Jeruſalem pour le principalchef

de ma réjoüiſſance. Ouy , mesfre

res , continuons à pouſſer vers le

Pere de miſericorde nos væux &

nos ſoû pirs, pour cette partie de

l'Egliſe qui nousa donné la naif.

fance ſpirituelle, & où nous ſavons

qu'il y a encore tant de bonnes

ames qui ne ſouhaitent rien ſi ar

demment que de ſervir Dieu en

eſprit & en verité. Mais en nous
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1

aquitant de ce pieux devoir, ne

bornons pas le Saint d'Ifraël.

N'entreprenons pas de preſcrire

des loix à ce Tout-puiffant. Il eſt

libre dans la diftribution de ſes

graces ; & comme il les accorde à

qui il luy plait , il en prive auſfi

qui bon luy femble. Aprés avoir

éclairé des plus purs rayons de fon

Evangile tant de floriſſantes Egli

fes dans l'Orient, celles-là en par

ticulier qu'il avoit honorées de

ſes lettres , comme il paroît par

l'Apocalypſe , ne les a t'il pas

abandonnées aux plus épaiſſes te

nebres, parce qu'elles abuſoient

de fa connoiffance , & ne répon.

doient pas à l'excellence de leur

vocation ? Aujourd'huy le Croiſ

ſant de l'impie Mahomet , n'eſt -il

pas arboré & ng domine-t'il pas

dans ces lieux où la Croix de Jeſus

étoit autrefois élevée fi magnifi.

quement par la predication de l'E .

vangile ? Le méme n'eſt. il pasar

rivéà toutes les Egliſes d'Affrique?

Et ces Villes celebres où les Saint

Cypriens , les S. Athanafes , les
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1
par tout

S.Auguſtins,& tant d'autres , ſoit

fideles , ſoit Martyrs , avoient fait

triompher la Croix , ne ſont- elles

pas maintenant tellement ſous le

jougdes Infideles , que le nom mé.

medu crucifié y eſt ignoré ? Non,

ce bon Sauveur n'a point attaché

fa verité aux Societez,niaux Chai

res ; aux Provinces , ni aux Roy.

aumes ; à ces lieux.cy, plûtôt qn'à

ceux-là. Comme par tout où on

18.10. le craint& on s'adonne à la juſtice,
35.

on luy eſt agreable ; ainG

où on l'offence & on change fa

grace en diſſolution , on allumefa

colere & on l'oblige à s'éloigner.

Son Evangile eſt une Mer qui

inonde tantôt un païs , & tantôt

C'eft un Soleil qui é.

claire tantôt l'Orient,tantôti'Oc

cident. Et lorſque les pecheurs

preferent leurs tenebres à ſa celeſte

lumiere , Dieu fait bien l'éteindre

à leur égard , & tranſporter fon

chandelier en d'autres endroits,

Quand donc il viſiteroit nôtrein .

grate Patrie de ce fleau ; quand il

permettroit que ce Royaume per

u

H

fecuteur

un autre .
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a

ES

.

ſecuteur demeurât, plongé tout

entier dansles tenebres duPapiſme,

qu'y auroit-il en cela qui ne fût

de l'ordre de la Providence& de fa

Juſtice ? N'eſt-ce pas ce qu'ont

bien merité tant de cruautez exer

cées cy -devant, & encore aujour ,

d'huy contre une infinité d'inno.

cens; ces vols, ces brigandages,ces

fureurs du Soldat auquel on a lậ

ché la bride;ces faux ſermens qu'on

à fait faire à tant de Chrétiens ,

leſquels on a contraints d'abjurer

une Religion qu'ils croyoient

bonne; ces profanations que les

idolatres fontde leurs propres My

ſteres,en donnant leur Dieu à ceux

qui n'en veulent point ? Eſt -celà

une Religion ? Peut-on s'imagi

ner quelque pieté parmi des gens

qui font ſi peu de cas de qu'ils

adorent ? Et quand pour les en

punir , Dieu les laiſſeroit croupir,

pour toujours dans leurs ſuperſti

tions, qui eſt- ce qui y pourroit
trouverà redire ? Mais demandons

luy qu'il ne lâche pas juſques-là

les reines à ſa colere . Epée de l'E .

X
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Fer.4.6 törnel , rentré en ton fourrean , red

pofe toy , & te tien coye. Dieu de

grace aufli bien que de lumiere,

éclaire ces aveugles, ramene ces

dévoyez , briſe d'une falutaire

componētion les cours de ces pe

cheurs endurcis , faileur connoître

leurs égaremens , & change leur

zeléamer & tencbreux , en unzele

charitable & dirigé par ta pure

connoiffance. Surtout ayes pitié

de tes enfans qui crientà toy de ces

lieux profonds , & qui ſont encore

en bien plus grand nombre dans

nôtre Patrie , que tu ne demandois

dejuſtes dans Sodome pour la con .

ſerver. Donne leur les reffources

neceflaires , & leur accorde tou .

jours avec la tentation l'ifluë , de

maniere qu'ils en ſortent victo .

rieux. Ouy ,mesfreres , ce ſont

là les veux que nous devons pouf.

fer jour & nuit vers nôtre grand

Dieu : Mais en les pouffant, il faut

auffi que nous nous ſoûmercions

humblement à fa Providence ; que

nous dépendions abfolument de

ſes ordres ; & penſions que ce ne

1

6
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ſont pas des proſperitez temporel

les que Dieu nous promet ſous

l'Evangile , mais fa grace,fa paix ,

ſa crainte, ſon S. Eſprit. Voila ce

que nous luy devons demander

principalement , & même en quel

que façon uniquement. Pour tou

tes les autres choſes , attendons les

patiemment de fon bon plaiſir. Re

poſons nous ſur lui des évenemens

temporels. Suivons- le courageu

ſement dans toutes ſortes d'états.

Et nous jettans entre les bras de fa

bonne Providence,attachons-nous

à luy inviolablement dans les tems

méme les plus angoiffeux & les '

plus calamiteux.

Mais d'autre côté , freres bien

aimez , fi dans la circonſtance du

tems où nous ſommes, nous ne de

vons pas trop nous flater, nous ne

devons pas non plus nous abbatre,

ni perdre courage. Carenfin Dieu

qui a déja fait tant de merveilles en

nôtre faveur dans ces tems calami

teux , ne pourra til.pas executer

encore celle que nous louhaitons le

plus, joveux dire la delivrance &

1 .

Xij
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le rétabliflement de ſon Egliſe ?

Lorſque les Juifs aprés les Decla

rations de Cyrus & de Darius qui

leur étoient fi favorables , le virent

attaquez par desennemis fans nom

bre , ils furent ſans doute bien ſur

pris. Mais ils ne ſe rebuterent pas

pour
cela. Ils réfifterent, com

battirent , & rédifierent enfin lcur

Jeruſalem terreſtre. Ils renoient

Nehem . l'épée d'une main , & la truelle de

4. 17. l'autre , dit l'Ecriture. Nous de

méme gardons nous bien de nous

rebuter pour les tems calamitcux.

Continuons à veiller , à travailler,

à combattre , & infailliblement

nous vaincrons. Vous commen

çâtes excellemment bien Diman

che dernier *, freres bien aimez ;

nous ſommes obligez de vous

donner cette louange. Vos cha

ritez ont ſurpaſſé nôtre attente .

Ce ſont de bons matereaux que

vous avez fournis pour l'avance.

ment de notre édifice ſpirituel.

Dieu en ſoit le remunerateur. Que

2.Corg. celuy qui fournit de ſemence an je.

* L'onavoit exhorté avecfuccés à s'élargir

envers les poures pour quelquebeſoinpreſſant.

10.
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1

menr , vous veüille außi pourvoir

de pain à manger , & multiplier

vötre ſemence , augmenter les

revenus de votre juſtice. Mais ne

vous relâchez pointen bienfaiſant.
Continuez à faire du bien à tous ,

& principalement aux domeſtiques

de la foi. Tous enſemble détachons

nos affections de la terre , & nous

avançoos inceffamment vers le but

de notre vocation d'enhaut. Pour

cet effer prenons Jeſus-Chriſt pour

guide. C'eſt là cę Chriſt le Conda

Eteur , comme il eſt appellé dans

nôtre texte . Il eſt venu au monde

pourexercer cet office. Tous les

hommes étoientdans l'égarement,

errans dans les ſentiers de la ſuper

ftition ou du vice , & courans rapi

dement dans les enfers. Que ſe

peut- il de plus affreuxque les éga

remens des anciens Payens, par

rapport tant aux dogmes , qu'à la

morale ? Mais au milieu de ces

épaiſles tenebres , Chriſt le Con- ,

ducteur ſe preſente à nous comme

un guide charitable pour nous

remettre dans le bon chemin . Pro .

fitons de cet avantage. Ecoutons

1

3

1

X iij
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fes conſeils . Marchons ſur fes tra .

ces . Imitons- le dansſa patience ,

ſon humilité, fa charité, la ſainteté,

ſes autres vertus. Alors il ſera non

ſeulement nôtre guide, mais auſſi

nôtre Chef. Il nous armera de fa

force , & nous fera triompher de

nos ennemis . Au milieu même

des douleurs , des tourmens , des

exils , des perſecutions, nous ſerons

plus que victorieux par ce Chef

invincible qui nous a aimez . Et

aprés que nousaurons combattu le

bon combat ſous ſes enſeignes, il

nous mettra ſur la têtela couronne

incorruptible de vie , & nous in

troduira dans ſon Paradis, où nous

conduiſe le Pere, le Fils , & le S,

Eſprit. Amen .




